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INTRODUCTION GENERALE  

« Lôarch®ologie est une discipline scientifique qui a pour objectif dô®tudier et de reconstituer lôhistoire de 

lôhumanit® depuis la Pr®histoire jusquô¨ lô®poque contemporaine. Elle repose sur la collecte et lôanalyse de traces 

matérielles laissées par les anciennes civilisations. » (Benmessaoud et Khiari, 2019). 

Grace ¨ lôarch®ologie on peut comprendre comment se sont pass®es les civilisations du pass® et comment 

se sont substitu® ¨ travers le temps gr©ce ¨ lô®tude des vestiges mat®riels qui permet de comprendre la vie des 

hommes qui nous ont précédés. Ce patrimoine arch®ologique qui est une marque de lôhistoire pr®c®dente est devenu 

de plus en plus en péril surtout avec les nouveaux aménagements qui ne respectent pas ces bijoux parcimonieux. 

Il est donc nécessaire que les procédures de conservation intègrent les préoccupations de sauvegarde archéologique 

dans les politiques d'aménagement urbain et rural(Boughilas et Belfoul, 2017). 

LôAlg®rie a vu la succession de plusieurs civilisations qui ont marqu®s son territoire. Ces derni¯res ont 

laissé des empreintes permanentes. Certaines de ces réalisations ont pu défier le temps et parvenir aux sociétés 

contemporaines sous forme de vestiges arch®ologiques dôune importance consid®rable. Dans ce contexte, lôAlg®rie 

recèle une variété inestimable en matière de patrimoine archéologique, architectural et urbanistique. Elle possède 

beaucoup de sites et monuments historiques importants. Ces lieux racontent l'histoire riche du pays et de ses 

différentes civilisations. Certains de ces sites, comme Djemila, Timgad et Tipaza, sont tellement spéciaux qu'ils 

ont été reconnus comme "patrimoine mondial" par l'UNESCO en 1982. Aujourd'hui, c'est notre responsabilité de 

protéger et préserver ces trésors historiques. 

La région de Tipaza représente une portion du territoire algérien qui a été convoitée par de nombreuses 

civilisations et qui est très riche en vestiges archéologiques, surtout antiques. Ces derniers sont une merveille 

class®e au patrimoine mondiale de lôhumanit®. Cependant, ce patrimoine fait face à diverses menaces naturelles et 

anthropiques. Le recul du trait de côte dû à l'érosion marine met en péril certaines parties des ruines côtières. De 

plus, la pression humaine croissante, notamment liée à l'urbanisation effrénée que connait la ville depuis quelques 

années.  

Pour préserver cette richesse culturelle, un plan de gestion et de veille doit être lancé pour protéger ces sites 

arch®ologiques et sensibiliser la communaut® ¨ son importance en tant que m®canisme pour pr®server lôidentit® et 

la mémoire de la ville de la disparition. 

Plusieurs études ont été menées à travers le monde sur les menaces pesant sur les sites archéologiques 

côtiers. Notamment ; une étude de l'Université de Varsovie (2020) a évalué les dégâts environnementaux, tels 

que les glissements de terrain et l'érosion, affectant les ruines incas de Choquequirao au Pérou (Wiňcğawska, et 

al., 2020). Un projet de l'UNESCO (2021) avec des universités boliviennes a cartographié les menaces 

anthropiques et naturelles sur la cité précolombienne de Tiwanaku en Bolivie. Etablissement dôune base de 

r®f®rence pour lô®tude du patrimoine culturel maritime dans la bande de Gaza, des nouvelles recherches sur les 

paysages patrimoniaux de Gaza : le projet dôarch®ologie (GAZAMAP 2022) (Andreou et al., 2022). Enfin, une 

étude sur l'impact de l'érosion côtière sur l'archéologie de la côte cyrénaïque de l'Est de la Libye (2023) faites par 

5 chercheurs qui vise à identifier les caractéristiques et les structures archéologiques qui seront probablement 
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progressivement endommagées ou détruites au cours des 20 prochaines années (Westley et al., 2023). Ces études 

soulignent l'importance de la prise de mesures préventives et correctives pour protéger les sites archéologiques 

situés en zones littorales. 

 Bien que de nombreuses études aient été menées dans d'autres régions du monde, notre projet représente 

l'une des premières initiatives d'envergure visant à cartographier et protéger le riche patrimoine archéologique 

côtier de l'Algérie, un domaine largement inexploré jusqu'à présent dans le pays. 

L'objectif principal de la présente étude consiste à étudier les menaces sur les sites archéologiques de Tipaza 

en se focalisant sur l'étude de l'évolution de deux facteurs causaux : la ligne de rivage et l'urbanisation. Ceci passe, 

dans un premier temps, par lô®tude de lô®volution du trait de c¹te de 1959 ¨ 2023 afin d'®valuer l'impact de l'®rosion 

sur le recul du trait de côte. Dans un second temps, une étude de l'évolution de l'occupation du sol de 2006 à 2023 

qui a été entreprise afin d'appréhender les taux de croissance du tissu urbain. Cette démarche vise à fournir des 

connaissances approfondies sur l'évolution du trait de côte et l'expansion urbaine, permettant ainsi de mieux 

prévenir les impacts néfastes sur le patrimoine archéologique côtier et de proposer des stratégies d'aménagement 

durable pour la région de Tipaza. 

Le présent travail s'inscrit dans le cadre de l'Arrêté 1275 et de ses directives, dans le but de transformer 

notre thème de mémoire en un projet innovant et réalisable. Ce projet vise à créer une plateforme novatrice offrant 

un accès à des données cartographiques et bathymétriques précises et à haute résolution spatiale. Cette plateforme 

propose également des services de digitalisation des traits de côte et de l'occupation du sol, ainsi que la création de 

cartes thématiques et bathymétriques personnalisées, répondant ainsi aux besoins spécifiques des utilisateurs. 

Ce document s'articule autour de six chapitres principaux : 

 Le premier chapitre constitue une synthèse bibliographique approfondie, englobant une définition des 

termes clés liés au littoral, une description des agents qui contrôlent sa morphologie, et une analyse de l'impact du 

changement climatique sur les zones côtières. 

 Le deuxième chapitre se concentre sur la zone d'étude spécifique de Tipaza, incluant une étude 

climatologique détaillée, une analyse hydrographique, ainsi qu'une évaluation morphologique de la région.  

Le troisième chapitre porte sur les méthodes d'extraction et d'identification des sites archéologiques 

présents dans la zone, mettant en évidence les différents monuments et vestiges historiques. 

 Le quatrième chapitre est consacré aux données et aux méthodes adoptées pour l'étude de l'évolution de la 

ligne de rivage et de l'urbanisation dans la zone d'étude de Tipaza. 

 Le cinquième chapitre englobe la présentation et la discussion approfondie des résultats obtenus au cours 

de cette recherche. 

 Enfin, le sixième chapitre aborde les retombées des visites sur les sites archéologiques, ainsi que le rôle 

potentiel du patrimoine culturel dans le développement économique du pays, en explorant des perspectives et des 

recommandations pour une gestion durable de ces ressources précieuses.
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1 CHAPITRE I  : CADRE GENERAL  

1.1. Synthèse bibliographique : 

1.1.1. Système littoral :  

ç Le littoral est une entit® g®ographique qui appelle une politique sp®cifique dôam®nagement, de protection et 

de mise en valeur è. Côest une zone de contact entre la terre et la mer qui constitue aujourdôhui un espace de plus 

en plus sollicité, ce qui accentue sa fragilité (Bécet, 2002). 

Le littoral alg®rien sô®tend sur 2148 kilomètres. Il représente un écosystème fragile et constamment menacé 

de dégradation en raison de la concentration de la population, des activités économiques et des infrastructures le 

long de la bande côtière (Kacemi, 2013). Tipaza est lôune des wilayas littorales de lôAlg®rie qui sô®tend sur environ 

146,26 km de lôOued Mazafran ¨ lôEst jusquô¨ lôOued Damous ¨ lôOuest. Sur le plan morphologique deux grandes 

zones distinctes se d®gagent ; la zone Est (lôEnsemble du Sahel) et la zone Ouest (lôEnsemble montagneux) (TAD.a, 

2016). 

 

1.1.2. Morphologie dynamique : 

Pour bien aménager et protéger le littoral, il est crucial de comprendre les divers processus dynamiques et 

contraintes qui régulent la côte et ses environs. Cela inclut notamment l'interaction des vagues, des marées, des 

courants, des variations de niveau de la mer, des mouvements de sédiments, et autres facteurs essentiels, Un 

système morpho-dynamique est constitu® dôun objet g®omorphologique qui r®agit aux variations dôune composante 

dynamique par un ajustement morphologique. Dans le cas des systèmes littoraux, la topographie des fonds côtiers 

est en constant ajustement avec la dynamique du milieu fluide. Cet ajustement morphologique est le r®sultat dôun 

gradient de transport sédimentaire (Sow, 2020). 

La côte algérienne est formée par une succession de baies d'importance inégale. La côte est de nature 

essentiellement rocheuse, elle est caractérisée par un plateau continental très réduit dont la largeur est d'environ 10 

milles marins. Les fonds de 100 m sont situés à moins de 5 milles des côtes. 

"Selon cadastre", la fa­ade maritime de Tipaza sô®tend sur 146,26 Kilom¯tre. Elle d®bute ¨ lôEst, par lôOued 

Mazafran limite de la wilaya dôAlger, et se termine ¨ lôOuest ¨ Oued Damous limite de la wilaya de Chlef. Le 

littoral offre des aspects contrastés dans lôorganisation de ses structures et de ses paysages morphologiques.il est 

dominé sur presque toute son étendue par des reliefs vigoureux fortement disséqués. Ces reliefs se terminent 

souvent vers la mer par des côtes rocheuses fortement escarpées, particulièrement dans presque toute la zone. Ils 

prennent également des dispositions variées ; ils sont soit perpendiculaires à légèrement obliques par rapport au 

littoral, soit franchement parallèles à la côte. Mais dans la majeure partie des cas, ces reliefs sont séparés les uns 

des autres par des vall®es profondes et ®troites qui expliquent les difficult®s dôacc¯s ¨ cette r®gion par la mer 

(TAD.a, 2016).  
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1.1.2.1. Plages sableuses : 

Par définition une plage correspond au domaine intertidal, c'est-à-dire au domaine de balancement des 

marées. Cependant pour comprendre la dynamique des zones littorales que sont-les plages et plus particulièrement 

les plages sableuses, il est nécessaire de considérer les transferts sédimentaires entre la plage et la zone subtidale 

(cross-shore) ainsi que le long de la côte. Le littoral et les plages sont des systèmes qui évoluent à différentes 

échelles de temps et d'espace en fonction des agents de forçage comme la houle, les marées et les courants associés 

(Hamon, 2014). 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Figure 1: Schéma de la zone littorale et des échelles de temps impliquées dans sa dynamique (Source : 

Cowell et al., 1999 modifé par Dehouck (2006)) 

Dans sa partie émergée, la plage est généralement délimitée par des dunes ou une falaise. La profondeur 

de fermeture du système est considérée comme la limite en mer des plages, elle est définie comme la profondeur 

limite d'action de la houle, profondeur qui correspond à une demi-longueur d'onde de la houle (Figure 1). Ensuite, 

depuis la mer vers la terre il y a d'abord la zone de levée des vagues ou "shoaling zone" qui s'étend du point de 

formation des vagues au point de déferlement ("breaking point"). Puis, il y a la zone de déferlement ou de surf 

(surf zone) qui s'étend depuis le point de déferlement des vagues vers le haut de plage. Enfin, le haut de plage ou 

"swash zone" correspond à la zone de la pente affectée par le jet de rive (Hamon, 2014). 

 

1.1.2.2. Falaises : 

Le terme óófalaiseôô d®signe dans son sens g®n®ral, une paroi soumise ¨ lôaction des vagues quelle que soit 

son origine, rocheuse ou meuble, une falaise est un escarpement situé sur la partie supratidale (en amont de la 

plateforme dô®rosion). Elle poss¯de une pente supérieure à 15° avec des hauteurs très variées allant de quelques 

mètres à plusieurs centaines de mètres (Otmani, 2020). 
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Les falaises constituent un cas particulier de versant qui recule parallèlement à lui-même, laissant devant 

lui une plate-forme rocheuse doucement inclinée vers la mer. Lorsque cette plate-forme manque, on parle de 

falaises plongeantes dont lôorigine est souvent un escarpement de faille. Les falaises plongeantes résistent bien à 

lôattaque m®canique des houles car elles réfléchissent les vagues (Bernatchez et al., 2014). 

Les caractéristiques des falaises, notamment leur hauteur, leur profil et leur vitesse de recul, sont 

déterminées par un ensemble de facteurs cela inclut les conditions topographiques et structurales d'une part, comme 

la nature des roches et la configuration du relief, et les processus morphogéniques actifs d'autre part, tels que 

l'érosion marine et l'action des agents atmosphériques. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

1.1.2.3. Cordon dunaire : 

Les cordons dunaires c¹tiers sont des accumulations s®dimentaires qui r®sultent dôun processus de transport 

et de sélection des matériaux sous les actions combinées de phénomènes hydrodynamiques maritimes, puis éoliens. 

Leurs évolutions sont en relation directe avec la nature, la morphologie et lô®volution des plages qui les bordent et 

avec lesquelles ils constituent un système morphodynamique en continuelle adaptation (Gouguet, 2018). 

 

 

 

 

 

Figure 2: Répartition spatiale des taux d'ablation en contexte de falaise vive et morte 

(2010-2013) (Source : https://journals.openedition.org/geomorphologie) 
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Les dunes littorales sont des monticules de sable créés par 

les dynamiques éoliennes et marines, La mer apporte des 

sédiments sur la côte qui sont par la suite remobilisés par le vent. 

Côest un milieu dynamique sujet ¨ des ®changes s®dimentaires 

permanents avec la plage, (Dubois, 2000) 

Elle r®sulte de lôaccumulation par le vent de sable apport® 

par la mer, constituant un bourrelet rectiligne parallèle au rivage 

.(Paskoff, 2010), La vulnérabilité des dunes dépend beaucoup de 

leur couverture végétale et de l'orientation du vent. La plupart des 

écosystèmes de dunes côtières sont dégradés en raison de la 

pression humaine, principalement par le biais du tourisme et de 

l'urbanisation du littoral (UICN, 2012) 

 

 

 

 

1.1.3. Hydrodynamique côtière : 

La zone littorale est une zone complexe où se produisent de nombreuses interactions entre les agents 

dynamiques responsables des circulations hydrodynamiques. 

Comme dans la plupart des pays du monde, lôAlg®rie se caract®rise par une forte concentration de 

population sur son littoral li®e aux fortes activit®s touristiques et ®conomiques qui sôy d®roulent. La pression 

exercée par ces activités côtières en plus du changement climatique la rend exposée à un risque naturel élevé. 

Dôautre part, les diff®rentes ®tudes et am®nagements littoraux li®s ¨ ces activit®s, n®cessitent une bonne 

connaissance des régimes de tempêtes et des niveaux de retour des hauteurs de vagues extr°mes afin dôassurer un 

renforcement et une conception économiques et durables des ports et des infrastructures de protection côtière et 

dôidentifier les zones c¹ti¯res vuln®rables expos®es à des risques naturels élevés(Amarouche et al., 2020). 

En mer Méditerranée, plusieurs études se sont concentrées sur lô®valuation des vagues extr°mes, des 

tempêtes de vagues et des tsunamis possibles. Au niveau Méditerranéen, les travaux de Besio ont montré que la 

zone la plus énergique de la Méditerranée se situe dans le bassin occidental entre les îles Baléares, la Sardaigne, la 

Corse et la côte nord de l'Algérie, et ce, avec une puissance moyenne annuelle - le long de la côte - d'environ 

10kW/m (Besio et al., 2016). 

Dans les c¹tes centrales alg®riennes, plusieurs grandes accumulations de blocs ont ®t® soup­onn®es dô°tre 

le r®sultat dôune temp°te catastrophique ou dôun tsunami. Les niveaux de retour les plus ®lev®s de hauteurs de 

vagues extrêmes sont estimés dans le bassin algérien, lôimpact de ces vagues peut varier ¨ la fois en fonction de 

lôindice de puissance de la temp°te et de la direction de propagation des vagues (direction moyenne globale des 

Figure 3: Formation dunaire (Source : GILLES 

LEROUVILLOIS, inspirés d'illustrations de 

BIOTOPE de 2004) 
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vagues). Donc, il est difficile de d®terminer lô®v®nement ¨ lôorigine de lôaccumulation de blocs sur les c¹tes alg®ro-

montantes sôils sont caus®s par un tsunami ou par des vagues extr°mes. Ainsi, le bassin alg®rien est expos® ¨ la 

fois à de violents événements orageux et aux différentes activités cycloniques de la mer Méditerranée (Amarouche 

et al., 2020). 

En ce qui concerne lôeffet ®rosif des vagues sur le littoral dô®tude (Tipaza), les vagues induisent par endroits 

des pertes de terrains et la fragilisation par érosion des défenses côtières naturelles (falaises sableuses côtières). A 

titre dôexemple, toutes les dunes du c¹t® ouest dôAlger, Sidi Fredj et Z®ralda sont pratiquement r®duites. Et il en 

est de m°me pour la sape dôouvrages de protection par affouillement. La synthèse de tous ces indicateurs montre 

que la zone dô®tude est r®gul®e par une agitation hydrodynamique non négligeable (Hemdane et al., 2023). 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

1.1.3.1. Les vagues et les houles au large : 

Les données des vagues au large du littoral de Tipaza sont extraites du « Summary of Synoptic 

Meteorological Observations è (S.S.M.O) (Tableau nÁ1) (in Mouhoubi et Ouabel, 2012). Lôobservation de ces 

données montre que les directions NE, N et NW sont celles qui impactent le plus le littoral de la région. En effet, 

lôexamen de lôorientation du trait de c¹te du littoral de Tipaza montre que celle-ci, est, dôune mani¯re g®n®rale, 

orientée E-W. Par cons®quent, cette orientation laisse lôensemble (ou presque) du littoral de Tipaza fortement 

exposé aux vagues, houles et vents des secteurs Nord, Nord-est et Nord-Ouest. Toutefois, certains endroits 

identifiés au niveau de la commune côtière de Tipaza sont quant à eux sensiblement exposés aux vagues, houles et 

vents des secteurs Nord-est et Est.  

 

 

Figure 4: Termes et traits caractérisant la zone côtière (Source : Morang and Parson 

(2002) et Horikawa (1988)) 
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Tableau 1 : Conditions des houles au large du littoral (données SSMO in Mouhoubi et Ouabel, 2012) 

 Tp (s) N360 N45 N270 N315 

Annuelle 

6 1 1.09 1.19 1.1 

8 2.67 2.56 2.67 2.64 

10 4.92 5.05 5.54 4.53 

Vingtennale 

Hs (m) 6.16 5.79 9.13 5.58 

Tp (s) 12.17 11.83 14.44 11.60 

1.1.3.2. Les courants de retour : 

Lorsque les vagues, les houles et les vents atteignent la côte avec une incidence frontale, ils peuvent générer 

un retour de masse dôeau vers le large. Certains courants de retour, tels que les rip currents, sont tr¯s dangereux et 

peuvent « transpercer » la ligne de d®ferlement des vagues. En ce qui concerne la zone dô®tude, les vagues du 

secteur N peuvent générer des courants de retour au niveau des petits-fonds du littoral de Tipaza. Toutefois, et en 

raison de lôorientation du trait de c¹te, dôautres vagues, entre autres, de secteurs NE et NW peuvent atteindre, par 

endroits, la côte avec une incidence frontale ou presque en y générerant, de potentiels courants de retour.  

Lô®tude oc®anographique compl¯te, portant sur les vagues, les vents et les courants, relative au littoral de 

Tipaza, a révélé que : 

Le littoral de Tipaza est de type microtidal, avec un marnage inférieur à 2 mètres. Cette faible amplitude 

des mar®es accro´t la sensibilit® c¹ti¯re de la r®gion. En raison de lôorientation g®n®rale Est-Ouest (ou Est Nord 

Est ï Ouest Sud-Ouest) du trait de côte, le littoral de Tipaza est fortement exposé aux vagues, houles et vents 

provenant des secteurs Nord-Est, Nord et Nord-Ouest. Les vagues des secteurs Nord-Ouest et Nord-Est peuvent, à 

des degrés divers, générer des courants de dérive littorale, ces courants jouent un r¹le essentiel dans lô®quilibre 

côtier. Bien que les vagues arrivent obliquement depuis le large, la morphologie côtière (orientation du trait de 

c¹te) peut engendrer localement des courants de retour potentiels. Lôorientation structurale (NE) du Mont de 

Chenoua permet de protéger relativement la plage de Tipaza contre les vagues venant du secteur Nord-Ouest. 

Certains phénomènes océanographiques météorologiques (parfois extra-météorologiques) peuvent provoquer une 

élévation soudaine du niveau de la mer. Il est donc fortement recommandé de tenir compte de ces phénomènes, car 

ils peuvent entraîner des surcotes marines importantes le long de la côte (TAD.a, 2016). 
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1.1.4. Les agents de la dynamique côtière : 

1.1.4.1. Urbanisation : 

Bien que des lois relatives ¨ lôam®nagement et ¨ la protection de lôenvironnement, telles que la loi n°83-03 

de la protection de lôenvironnement, la loi nÁ29-90 relative ¨ lôam®nagement et ¨ lôurbanisme et la loi nÁ01-20 

relative ¨ lôam®nagement et au d®veloppement durable aient ®t® mises en place en Alg®rie. Les législateurs ont pris 

conscience du caract¯re singulier de lôespace littoral m®ritant par cons®quent une l®gislation sp®cifique permettant 

aussi bien sa protection que la mise en valeur de ses potentialités naturelles et culturelles. 

Côest dans cette optique que se place la loi littorale nÁ02-02 fixant, principalement, les dispositions 

générales et environnementales naturelles du littoral algérien particuli¯res relatives au littoral, sôeffor­ant ainsi de 

concilier espace de vie et environnement naturel du littoral algérien.  

Le littoral alg®rien a toujours ®t® un territoire propice ¨ lô®tablissement humain. En lôespace de 45 ann®es, 

il a subi une urbanisation intense qui a développé une vulnérabilité multiple face aux phénomènes naturels 

extrêmes. Les réglementations telles que les instruments dôurbanisme (PDAU, POS...), les textes l®gislatifs relatifs 

à l'aménagement et au développement durable du territoire, à la protection et à la valorisation du littoral, ou à la 

prévention des risques majeurs et à la gestion des catastrophes ainsi que certaines études émergentes ne restent que 

th®oriques et non applicables sur le terrain faute dô®laboration de strat®gies de planification ¨ long terme exprim®e 

par des plans de protection (Aouissi et Madani, 2016). 

La zone dô®tude, Tipaza, est lôun des espaces les plus ®volutifs de lôaire m®tropolitaine dôAlger (Nouri & 

Ozer, 2015) avec 1.8% de la population alg®rienne ®tablie dans le site et un taux dôaccroissement entre 1998 et 

2008 de 2.1% (CNERU, 2010) Tipaza est le chef-lieu de commune et de wilaya qui occupe la partie centrale de 

cette dernière, occupant une superficie de 6600 ha, avec une façade littorale de 33,83 km, dont 11,30 km sont déjà 

urbanis®s. Le domaine littoral de la commune de Tipaza est dôenviron 4636,40 ha, repr®sentant pr¯s de 70,25 % 

de la superficie totale de la commune (TAD, 2016). 

Le paysage urbain de Tipaza est au centre dôenjeux conflictuels : conservation urbaine, gestion de la 

dynamique urbaine, protection des aires naturelles, aménagement rural et gestion touristico-récréative. Auxquels  

sôajoute lôenjeu de durabilit® physique, social et ®conomique  (Khettab, 2019). Lôurbanisme est lôun des 

secteurs les plus développés au niveau de la wilaya, notamment sur sa partie Est. Il est communément admis par 

les diverses ®tudes portant sur le littoral ¨ travers le monde que le seuil dôoccupation humaine est de lôordre de 

30% du littoral par rapport au pays consid®r® comme niveau dôalerte du fait des valeurs patrimoniales 

écologiquement sensibles que recèlent les espaces côtiers (TAD.b, 2016). 

A l'instar des villes algériennes, la vile de Tipaza a connu un important déséquilibre et une extension qui 

reste insuffisante par rapport à un site de plus en plus saturé qui ne répond pas à ses besoins. Après saturation de 

cette ville, sa croissance est prise en charge par la naissance d'une série de dédoublements successifs de son 

établissement élémentaire via ses parcours (Louadj et Berrouba, 2017). 
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Cependant, le secteur de lôurbanisme est souvent ressenti comme secteur ¨ double tranchant pour le 

d®veloppement des villes. Sôil est bien g®r®, il peut °tre dôun apport certain en d®veloppement, emploi et habitat, 

mais sôil est mal r®gul®, plusieurs problèmes naissent ῐ cadre bâti illicite, besoins mal pris en charge, fléaux sociaux 

ῐ et deviennent des freins à ce développement tant voulu par les autorités et les populations de la région.  

 

× Urbanisation actuelle par rapport aux zones non aedificandi (TAD.b, 2016):  

Tableau 2: Bandes des 100 m 

Commune Sup  (HA)  Sup urbaine (HA)  %  

Tipaza 288,8 33,32 11,54 

 

Tableau 3: Bandes des 300 m  

Commune Occupation de lôespace 
Surface occupée dans la zone de 

servitude (Ha) 

Tipaza Carri¯re ¨ lôarr°t ¨ Chenoua 157.52 

 

Tableau 4 : Extension longitudinale 3Km 

Commune 
Linéaire 

côtier (Km) 

Linéaire côtier 

urbanise (LCU) 

(km) 

LC/LCU  Conformité avec Loi 02-02 

Tipaza 33,83 8,48 25,07 Non conforme / à bloquer 

 

Tableau 5: Extension longitudinale à moins de 5 Km 

Commune Agglomération Linéaire (km) Conformité avec la Loi 02-02 

Tipaza 

Ain Tagourait-Tipaza 

Tipaza-Chenoua 

Chenoua-El beldj 

El beldj-El hamdania 

11,6 

1,6 

4,36 

5,69 

Conforme / à préserver 

Non conforme / à bloquer 

Non conforme / à bloquer 

Conforme/à préserver 
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1.1.4.2. Erosion : 

Lô®rosion du littoral, appel®e aussi ®rosion c¹ti¯re, est un ph®nom¯ne naturel ou anthropique qui se produit 

en de nombreux endroits du monde. Différents facteurs peuvent induire cette érosion non compensée par 

l'engraissement local : facteurs planétaires, tels que la légère montée des océans et les phénomènes de rééquilibrage 

isostatique, et les facteurs locaux qui déséquilibrent le bilan sédimentaire et la disponibilité de sédiments, les 

conditions hydrodynamiques, les courants marins (action des vagues et de la houle), particulièrement lors de 

grandes marées et de fortes tempêtes. Ce phénomène est favorisé par plusieurs facteurs anthropiques. Cette érosion 

côtière se manifeste par un recul du trait de côte, des couloirs de ravinement, l'abaissement des plages et des petits 

fonds, des dépôts de pente lorsque les roches sont globalement saines, ou des phénomènes plus ou moins 

spectaculaires lorsque les roches sont altérées, éboulements rocheux, glissements de matériaux ponctuels ou en 

masse, suivant la hauteur, la pente et la nature de la falaise (Paul, 2008). 

Il est communément admis que le problème environnemental majeur du littoral méditerranéen, et lôAlg®rie 

nôen fait pas exception, est son artificialisation du fait dôun d®veloppement infrastructurel multiforme important 

(ports, unit®s de dessalement, industries, tourismeé) entrainant ainsi et r®ciproquement une extension urbaine et 

des demandes sociales persistantes dont la traduction spatiale nôest pas toujours conforme et coh®rente avec la 

notion de durabilité des ressources naturelles. Les pressions sur le littoral se manifestent donc sûrement par des 

ph®nom¯nes dô®rosion c¹ti¯re, de pollution marine, de la perte ou de la fragmentation des habitats, de lôalt®ration 

de paysages c¹tiers remarquablesé (TAD.a, 2016). 

Ouvert vers le Nord, le littoral de Tipaza est exposé aux vents dominants et aux tempêtes, ce qui entraîne 

son érosion et son recul. Cette érosion résulte de processus naturels associés à la dynamique côtière, tels que les 

transports de sédiments, ainsi que dôinfluences humaines, notamment lôurbanisation. Lô®rosion du littoral est l'un 

des risques majeurs affectant la région, en plus du risque sismique et des inondations. La perte de 1000 hectares de 

forêt en 2008 due aux incendies a également contribué à l'aggravation de ce phénomène.  

a. Dégradations naturelles : 

¶ Effet des sels marins : 

Le site, situé en bord de mer, est soumis en hiver à des vents 

du nord parfois violents. Il est, d¯s lôorigine, soumis aux 

conditions climatiques liées au choix de son implantation. Les 

effets néfastes des sels sont toutefois plus à redouter dans des 

phénomènes de remontées capillaires que par des effets éoliens 

(Seridi et al., 2021). 

 

 

 

Figure 5: Dissolution chimique par les sels 

marins (le 02/03/2024) 
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¶ Dynamique marine : 

Les houles prédominantes sont Ouest-Nord-Ouest en hiver. 

La période de houle est de 8- 9 secondes, elle atteint souvent des 

périodes maximales de 13 secondes en période de tempête ainsi 

que des amplitudes maximales de 4 à 6 m (LEM, 2018, p. 49). 

Ces houles gardent presque la totalité de leur énergie du large. 

Donc, le site de Tipaza est très exposé au vent générateur de 

houles à la côte (Figure 6), du fait de son orientation par rapport 

au littoral. Les résultats de lô®tude de propagation de la houle et 

des vents dominants à la côte (LEM, 2018) démontrent un 

processus répétitif et cumulatif. La falaise est sujette aux 

attaques permanentes de la houle frontale et des vagues et 

provoquent des creusements de grottes mettant en p®ril la stabilit® de l'ensemble de sa structure et du bien quôelle 

porte (Belkacemi, 2022). 

¶ Les vents : 

Les vents agissent sur les reliefs (Figure 7) par déflation en arrachant les grains de sables, mettant la roche dure 

¨ nu, tout en se conjuguant ¨ dôautres agents dô®rosion qui sont : la g®lifraction et la défragmentation (fractures et 

diaclases visibles dans la partie nord du site). Le vent peut provoquer en hiver des tempêtes de type exceptionnel, 

comme celle produite en 2001, où les vagues ont atteint 9 mètres de Hs, engendrant des dégâts importants dans le 

périmètre du port et de la falaise (LEM, 2018).  

 

Figure 7: L 'effet du vent sur la direction de la végétation (le 02/03/2024) 

Figure 6: Impact de la dynamique marine 

Source : (le 02/03/2024) 
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¶ Les pluies :  

Des glissements peuvent survenir, provoqués par des pluies diluviennes, fluant le long des versants et des 

pentes en transportant une quantit® consid®rable de boue, de sable et de terre, accentuant lô®rosion diff®rentielle 

jusqu'¨ la provocation dô®boulements. Et selon le rapport daté du 31 janvier 2017, élaboré par le LEM (2017), 

adressé à la direction des travaux public, signalant des éboulements de roches au niveau de la falaise, durant la nuit 

du 30 janvier 2017, une des roches tombées au niveau de la nouvelle digue de protection du site est dôenviron neuf 

¨ dix tonnes. Son d®collement, effectu® ¨ hauteur de 15 ¨ 17 m de la falaise, sôest fragment® lors de la chute. Cet 

accident est signalé comme la conséquence des eaux de pluies qui se sont déversées au cours du mois de janvier 

2017 ; la houle a atteint 8 m de Hs, cela correspond à une tempête majeure selon lôéchelle de Beaufort. Cette échelle 

évalue les vents en fonction de leur force et de leurs effets, allant de la brise légère à la tempête majeure. Ainsi, 

lorsque la houle dépasse les 5 mètres de Hs, elle indique des conditions maritimes sévères (Gervais, 2012) ; 

Belkacemi, 2022). 

 

b. Menaces dues ¨ lôurbanisation 

¶ Constructions illicites : 

Selon les deux derniers recensements g®n®raux de la population et de lôhabitat (en 2020 et en 2021), la 

wilaya de Tipaza et les communes côtières ont connu une croissance urbaine importante, qui se traduit par la 

naissance de nouvelles agglom®rations dôune part et la fusion constat®e entre plusieurs agglom®rations dôautre part. 

Le dernier recensement de la population et de lôhabitat (en 2021) montre que presque 60% de la population des 

communes littorales de la wilaya de Tipaza sont regroupées au niveau des agglomérations. A la fin de lôann®e 

2020, la population de la wilaya est estimée à 809.311 habitants, avec une densité de population de lôordre de 474 

habitants /km² en 2021 (DPSB, 2021). 

   

1.1.4.3. Submersion marine : 

Les zones côtières peuvent être vulnérables aux effets des catastrophes naturelles en raison du changement 

climatique. La submersion des côtes est provoquée par l'élévation du niveau de la mer et constitue l'un des facteurs 

contribuant à l'accentuation des risques côtiers. Cette élévation du niveau de la mer peut provoquer des submersions 

et des érosions dans les zones côtières, s'ajoutant aux dangers météorologiques extrêmes comme les tempêtes et 

aux causes géologiques comme les tsunamis provoqués par les tremblements de terre. Toutes ces raisons peuvent 

affecter les zones côtières par des risques multiples (érosion, submersion et intrusion saline) (Chaib et al., 2020 a). 

La submersion est particulièrement dangereuse pour les zones côtières basses et les îles. Ces dangers sont 

causés par des facteurs climatiques comme l'effet de serre qui contribue à l'élévation du niveau de la mer, provoquée 

par la fonte des glaces et la dilatation des océans par des facteurs géomorphologiques comme le type de côte et la 

géologie, et par des facteurs anthropiques qui concernent l'impact humain sur la zone côtière. La submersion 
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marine, l'érosion côtière et le recul du littoral affectent la moitié des côtes méditerranéennes, considérées comme 

les plus vulnérables au monde au changement climatique; (Chaib et al., 2020a); (Calvin et al., 2023) 

En Algérie, ce problème est devenu une préoccupation majeure pour les scientifiques et les décideurs 

politiques. La zone côtière algérienne présente une forte activité sismique et un risque de tsunami et a toujours 

connu une évolution liée au climat. La cartographie de la vulnérabilité et de l'exposition du littoral montre qu'elle 

est à 80% modérément vulnérable à l'érosion et à la submersion. Aussi, 45% de cette zone sont fortement exposés 

aux aléas côtiers. Certains secteurs sont plus vulnérables et expos®s que dôautres (Chaib et al., 2020b). 

 

1.1.5. Changement climatique : 

1.1.5.1. A lô®chelle r®gionale : 

En raison de sa position géographique et de ses caractéristiques climatiques, l'Algérie est très vulnérable au 

changement climatique. Même une faible augmentation de la température entraînerait divers problèmes 

socioéconomiques qui entraveraient le développement du pays (Sahnoune et al., 2013). 

Les résultats du rapport de lôIPCC ont été utilisés pour la quantification de la variable « élévation relative du 

niveau de la mer ». A ce sujet, le niveau moyen mondial de la mer a augmenté de 0,20  

[0,15 à 0,25] mm entre 1901 et 2018. Le taux moyen d'élévation du niveau de la mer était de 1,3 [0,6 à 2,1] mm 

an-1 entre 1901 et 1971, augmentant à 1,9 [0,8 à 2,9] mm an-1 entre 1971 et 2006, et augmentant encore à 3,7 [3,2 

à 4,2] mm an-1 entre 2006 et 2018 (degré de confiance élevé) L'influence humaine a très probablement été le 

principal moteur de ces augmentations depuis au moins 1971. Aussi, les scénarios de l'IPCC appliqués pour 

l'Algérie pour la période de 1990-2020 ont prévu une augmentation du niveau de la mer de 5 à 10 cm. Par 

conséquent, le niveau de sensibilité côtière relatif à la variable « élévation relative du niveau de la mer » est élevé 

sur lôensemble du littoral de Tipaza (TAD, 2016), La répartition spatiale et temporelle des précipitations va 

également changer. L'analyse des données climatiques de 1931 à 1990 dans le nord de l'Algérie révèle qu'une 

hausse de température de 0,5°C atteindrait une augmentation de 1°C vers 2020. Une hausse de température de 2°C 

est prévue d'ici 2050 (Sahnoune et al., 2013). 

 

1.1.5.2. Les prévisions des modèles climatiques des élévations du niveau marin : 

LôAgence pour la Protection de lôEnvironnement des Etats-Unis pr®voyait pour lôann®e 2100 (EPA) : 

V Une élévation du niveau mondial des océans comprise entre 0,5 m et 3,5 m. 

V Les pr®visions pour lôann®e 2100 tendent ¨ se stabiliser depuis 1992 autour dôune fourchette comprise entre 

un minimum de 15-20 cm et un maximum de 80 à 95 cm.  

V La mont®e du niveau de la mer provoqu®e par lôexpansion thermique des oc®ans serait de 0,23 ¨ 0,43 

mm/an (en moyenne, mais avec une accélération dans la deuxième partie du siècle), la contribution des 

glaciers serait comprise entre -0,11 et 0,30 mm/an et lôimpact des changements hydrologiques sur la surface 

terrestre et dans les nappes aquifères serait compris entre -0,13et 0,01 mm/an.  
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1.1.6. Historique des sites archéologiques : 

Le peuplement de la région de Tipaza, au même titre que l'ensemble du pays, a connu plusieurs civilisations. 

D'importants témoignages subsistent et constituent aujourd'hui un patrimoine historique et culturel.  

La création de Tipaza remonte vers le Ve- VIe siècles avant J.-C., par les phéniciens. Le nom de « Tipaza » 

signifiait pour eux « lieu de passage ». Fondée par les Phéniciens au VIe siècle, la ville prospéra sous la domination 

romaine à partir du IIe siècle après J.-C., située en plein littoral algérien, à environ 70 km ¨ lôouest dôAlger. La 

ville de Tipaza est un ancien comptoir punique autrefois occupé par les Romains. Elle est constituée de nombreux 

vestiges phéniciens, romains, paléochrétiens, byzantins. Ces vestiges antiques témoignent de son riche passé faisant 

de cet endroit l'une des destinations touristiques les plus populaires d'Algérie. Ce site qui s'étend sur une superficie 

de 200 hectares, abrite différentes civilisations allant du VIe siècle avant J.-C. au VIe siècle de notre ère, dont les 

Berbères, les Phéniciens, les Romains et les Byzantins (Seridi et al., 2021). 

Le site comprend deux parties principales : lôantique Tipaza, dôune part, et le Mausol®e royal de Maur®tanie, 

dôautre part. 

V Le Mausolée royal de Maurétanie, connu aussi sous le nom de « Kbor er Roumia » ou, « tombeau de la 

Chr®tienne è, se situe ¨ une altitude de 260 m au fa´te dôune colline, ¨ une distance dôenviron 10 kilom¯tres 

au sud-est de Tipaza. 

V Lôantique Tipaza comprend deux parties distinctes et non continues : 

¶ Une zone enclose en front de mer, ¨ lôouest de la ville, qui renferme une partie de la ville antique ¨ 

lôint®rieur de la ligne des remparts ainsi que les principaux vestiges de la N®cropole qui sô®tend ¨ 

lôext®rieur. Cette zone comprend les principaux monuments mis au jour : le Nymphée, le Théâtre, des 

Thermes, une Basilique, le Forum, la Curie, des éléments viaires et des restes de villas maritimes. 

¶ Une autre partie, également enclose et en front de mer, symétrique à la première, comprend la zone Est de 

la ville antique et la N®cropole ¨ lôext®rieur de la ligne conserv®e des remparts. Un front de carrière est 

inclus dans la zone (Beschaouch et Braun, 2006).  
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Epoque 

Préhistorique 

Au milieu du 

3èmemillénaire 

ǒ Les hommes se sont abrit®s dans les grottes du littoral, ¨ lôEst comme ¨ lôOuest de Tipaza, ¨ proximit® 

des rivages. 

ǒ Un peu plus tard, ils commen­aient ¨ sôint®resser aux terres fertiles, donc sôorganiser en tribus dans la 

r®gion pour d®velopper par la suite la technique dôagriculture (Abdelli et al., 2016). 

ǒ A cette ®poque, Tipaza n'est pas rest®e en dehors du mouvement d'expansion ph®nicienne ¨ travers le 

bassin méditerranéen. 

ǒ Au d®but, elle ®tait une escale parmi d'autres, ®chelonn®es tous les 30 ¨ 50 km sur la côte méditerranéenne 

située entre ICOSIUM (ALGER) et IOL (CHERCHELL). 

ǒ La construction du port primitif (commercial) 

ǒ De cette ®poque, toutes les traces d'urbanisation ont disparu, et seules les nécropoles demeurent témoins 

de celles-ci (Beschaouch et Braun, 2006). 

Epoque 

Phénicienne 

1er siècle AV-

J 

   Lô®poque Romaine est marqu®e par : 

ǒ lôattribution du doit latin (statut municipal) et extension de la ville, 

ǒ le franchissement des limites et lô®dification de nouveaux quartiers, 

ǒ le changement du trac® (CARDO-DECUMANUS) selon les données topographiques, 

ǒ lô®dification des constructions publiques ¨ la partie basse de la ville. 

Epoque 

Romaine     

40 AV-JC 

148 AP JC 

H
is

to
ri
q

u
e

 

Figure 8: Historique du site archéologique de Tipaza 
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Tipaza fait partie des dynasties locales : les Rustumides, les Fatimides, les Zirides puis les Abdelwadites, 

dont la contribution au développement urbanistique de Tipaza est inexistante sur le terrain, amena trois 

hypothèses possibles :  

ǒ utilisation des vestiges de la cit® romaine trouv®s d'une fa­on sporadique, (Beschaouch et Braun, 2006). 

ǒ rajout de structures minimes aux structures romaines qui avaient disparu avec le temps, 

ǒ la cit® de Tipaza ne fut pas occup®e par les musulmans, mais son territoire fut simplement g®r® par le 

pouvoir des dynasties qui se sont succédé en Afrique du Nord. 

Apr¯s lôarriv®e des Fran­ais en 1830, la ville de Tipaza fut rattach®e ¨ lô®tat de lôEmir Abdelkader 

jusquô¨ 1840.  

Lô®poque coloniale est marqu®e par : 

ǒ la r®cup®ration de trac®s d®j¨ existants (romain : parcours et mesures),  

ǒ lô®dification du village colonial sur la partie centrale de la ville intra-muros, 

ǒ des barri¯res, limites et bornes de croissances (parcs, mer et portes), 

ǒ le centre colonial est caract®ris® par son trac® orthogonal (Abdelli et Sebki, 2016). 

 

ǒ Les tribus Vandales accost¯rent sur le rivage du Maghreb, leur marche vers lôEst fut rapide. 

ǒ En 430, ils occup¯rent la ville de Tipaza et d®truisirent le rempart pour faire de celle-ci une ville ouverte. 

ǒ Quant ¨ lô®poque Byzantine, elle a commenc® en 533, mais nôa laiss® que peu de traces ; le port de Tipaza 

nôa pu conna´tre quôune occupation temporaire, certaines basiliques (Sainte Salsa et St Pierre et Paul) ont 

fait lôobjet de remaniements pouvant °tre attribués aux Byzantins  (Arch, 2013). 
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Epoque 

Coloniale 

1830-1962 

H
is

to
ri
q

u
e

 



CHAPITRE I  : CADRE GENERAL  

 

21 

 

1.2. Contexte de lô®tude : 

Les sites archéologiques sont des richesses non renouvelables. Ils représentent souvent notre seul moyen 

dôexploration de notre histoire. Qui n'a pas laissé de traces orales ou écrites ? Diverses lois et règlements sont 

élaborés afin de les protéger contre le vandalisme et les fouilles non autorisées. Toutefois, ces sites restent exposés 

aux facteurs de dégradation naturels. 

Les ruines de Tipaza, témoignage précieux de l'histoire romaine en Algérie, sont confrontées à des menaces 

croissantes telles que l'urbanisation non réglementée et l'érosion côtière.  

Notre étude vise à élaborer un état des lieux par rapport aux menaces et aux facteurs de dégradation de ce site, 

puis à proposer des stratégies de gestion durable pour préserver et protéger ces ruines. L'objectif est de concilier la 

préservation du patrimoine avec un développement urbain respectueux de l'histoire et de l'environnement, 

nécessitant une coopération étroite entre les parties prenantes locales, nationales et internationales. 

Pour mieux comprendre la probl®matique pos®e et de pouvoir arriver aux r®sultats attendus, ce travail sôarticule 

autour de deux approches principales : théorique et pratique. La première approche théorique constitue le corpus 

théorique du travail, réalisé à base de recherches bibliographiques et traite des données théoriques afin de mieux 

comprendre le th¯me de recherche, le tout accompagn® dôanalyses, dôexemples, de référence en termes de mise en 

valeur des sites arch®ologiques afin dô®clairer au mieux les actions à mener sur ce patrimoine. 

Dans le cadre de la partie pratique de ce mémoire, une étude approfondie a été menée sur les sites 

archéologiques de Tipaza. Cette étude pluridisciplinaire vise à évaluer l'état de conservation de ces vestiges romains 

d'une importance historique majeure, ainsi que les pressions et menaces auxquelles ils sont confrontés. Quatre axes 

d'analyse ont été explorés : 

1. Inventaire et localisation des ruines archéologiques : une extraction détaillée des cartes anciennes du 

Centre culturel de Tipaza devant permettre d'identifier et de localiser précisément les différents sites et 

ruines présents dans la région. Un accent particulier a été mis sur la compréhension de l'impact de 

l'urbanisation, depuis la période coloniale française jusqu'à nos jours, sur ces sites historiques. 

2. Analyse de l'érosion côtière : grâce à l'outil DSAS (Digital Shoreline Analysis System) sur ArcGIS, une 

étude diachronique a été réalisée pour quantifier le recul de la ligne de rivage et l'érosion menaçant les 

ruines romaines situées à proximité du littoral. 

3. Évolution de l'urbanisation et du port : l'évolution de l'urbanisation et du port de Tipaza a été examinée 

afin d'évaluer les pressions anthropiques exercées sur les sites archéologiques au fil du temps. Cette analyse 

devrait permettre de mettre en lumière les impacts potentiels de ces activités humaines sur la préservation 

du patrimoine. 
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4. Valorisation touristique et retombées économiques : enfin, une étude a été consacrée à la valorisation 

touristique de ces sites, en analysant les retombées économiques générées par les visiteurs (billetterie, 

hébergement, achats, services de guides, restauration, etc.). Cette étude vise à souligner l'importance de la 

préservation du patrimoine archéologique pour le développement local durable. 

Cette approche pluridisciplinaire, combinant des méthodes géomatiques, archéologiques, urbaines et 

économiques, devrait permettre d'obtenir une vision d'ensemble des enjeux liés à la conservation et à la valorisation 

des sites archéologiques de Tipaza. 
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1.3. Localisation et choix de la zone dô®tude : 

La wilaya de Tipaza fait partie de la région nord centre fortement urbanisée et polarisante à la fois, jouissant 

d'atouts majeurs économiques, touristiques et naturels, la mettant à l'avant-garde du reste du territoire national. Sa 

superficie est de lôordre de 1707 km². Elle est distante de 72 km de la capitale Alger. 

Elle est limitée géographiquement par :  

V la mer méditerranéenne au Nord 

V la wilaya de Blida au Sud  

V la wilaya d'Alger à l'Est 

V la wilaya de Chlef à l'Ouest 

 

La commune de Tipaza, érigée en chef-lieu de wilaya en 1985, se situe dans les conffins Ouest du Sahel d'Alger 

et dans la partie Est du Massif du Chenoua et la vallée de l'oued Nador. Elle se trouve à 80 km d'Alger et couvre 

une superficie d'environ 7000 ha.  

 

 

Figure 9: La situation géographique de Tipaza 

Système de coordonnées 

WGS 84 UTM zone 31 N 
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Elle est limitée : 

V au Nord par la mer Méditerranée 

V au Sud par les communes de Sidi Rached et de Nador 

V à l'Est par la commune de Aïn Tagouraît. 

V à l'Ouest, par la commune de Cherchell. 

 

¶ Les coordonnées géographiques de Tipaza : 

Limite Est : 2Á57ǋ63ǌ E 

Limite Ouest : 1Á80ǋ21ǌ E 

Limite Nord : Environ 36Á64ǋ88ǌ N 

Limite Sud : Environ 36Á35ǋ50ǌ N 

Lôaltitude par rapport au niveau de la mer : 32 m 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Figure 10 : Situation g®ographique de la zone dô®tude 
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1.3.1. Localisation des sites archéologiques :   

La wilaya de Tipaza possède sur son territoire un patrimoine riche de sites et vestiges historiques datant des 

époques Punique, Romaine et Byzantine. 

Lôimportance des sites et vestiges historiques, particuli¯rement de lô®poque antique, présents dans de 

nombreuses communes mais surtout à Tipaza et Cherchell, donne une place de choix au tourisme culturel à la 

wilaya. 

La notoriété de la wilaya de Tipaza se trouve renforcée depuis 1982 avec le classement des sites archéologiques 

sur la liste du patrimoine culturel mondial par lôUNESCO. 

Les sites class®s patrimoine mondial de lôhumanit® sont : 

 

V Le parc archéologique Est : situ® ¨ lôentr®e est de la ville, ¨ droite 

de la route qui vient dôAlger, correspond ¨ une grande n®cropole et 

une basilique funéraire de Sainte Salsa.  

 

 

 

 

 

 

V Le parc archéologique Ouest : est situé à la sortie ouest de la ville, 

regroupe un grand nombre de monuments. 

 

 

 

 

 

V Le mausolée royal de Mauritanie : appelé le « tombeau de la 

chrétienne », se situe ¨ une distance dôenviron 10 km au sud-est 

de Tipaza.  

 

 

Figure 11 : Parc archéologique Est-Tipaza 

(le 02/03/2024) 

Figure 12 : Parc archéologique Ouest-Tipaza 

Source : auteurs (02/03/2024) 

 

Figure 13 : La mausolée royale de Mauritanie-Tipaza 

Source : https://fr.wikipedia.org/  
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Figure 14: Situation du Parc Archéologique Ouest 

Figure 15: Situation du parc archéologique Est 
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2 CHAPITRE II  : DIAGNOSTIC PHYSIQUE ET INTERACTION DE FACTEURS  

2.1. Etude climatique : 

2.1.1. Introduction  : 

Le climat est défini comme un « ensemble de phénomènes météorologiques qui caractérisent l'état moyen de 

l'atmosphère en un lieu donné ». La caractérisation du climat est effectuée à partir de mesures statistiques annuelles 

et mensuelles sur des données atmosph®riques tels que les pr®cipitations, la temp®rature, le venté Ainsi, toutes 

les régions du monde ont été définies pour un type de climat particulier, comme par exemple le climat 

méditerranéen. Le climat méditerranéen est la transition entre la zone chaude et la zone tempérée et est défini 

comme un climat pluvieux souvent doux en hiver, chaud et sec en été (Colmet-Daage et al, 2019). 

Lô®volution g®n®rale du climat lors du XXe siècle, au moins dans sa deuxième moitié, montre un changement 

avec des tendances au réchauffement (GIEC, 2007). La région méditerranéenne qui est caractérisée par une forte 

variabilité interannuelle du régime pluviométrique due à une position géo-climatique vulnérable, a généré de 

nombreuses recherches sur la caractérisation du climat (Abdelali et al., 2012). 
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2.1.2. Précipitation : 

2.1.2.1. Variation annuelle : 

 

 

 

 

 

Tableau 6 : Variations annuelles des précipitations (Source : https://www.puertos.es/en-us/oceanografia/Pages/portus.aspx) 

Les années 2000 2001 2002 2003 2004 2005 2006 2007 2008 2009 2010 2011 2012 

Pluie (mm/an) 232,03 390,23 337,5 580,08 532,62 416,6 532,62 680,27 453,52 527,34 500,98 548,44 558,98 

Les années 2013 2014 2015 2016 2017 2018 2019 2020 2021 2022 

Pluie (mm/an) 627,54 537,89 384,96 495,7 485,16 759,38 390,23 237,3 469,44 435,59 
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Figure 16: Variation des moyennes annuelles des précipitations (2000-2022) pour la zone de Tipaza  
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2.1.2.2. Variation mensuelle : 

Tableau 7 : Variations mensuelles de la précipitation (Source : https://www.puertos.es/en-

us/oceanografia/Pages/portus.aspx) 

Mois Jan Fév Mar Avr Mai Jui Juil Ao Sep Oct. Nov. Déc 

Pluie (mm/mois) 60,16 52,03 53,8 52,5 34,33 9,03 1,63 5,51 25 43 84,6 61,37 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

1.1.  Interprétation  : 

Les traitements statistiques des données (tableau 3) couvrant une période de 22 ans, allant de 2000 à 2022, ont 

permis de tracer lôhistogramme des moyennes mensuelles et annuelles des pr®cipitations de la zone dô®tude. Ces 

traitements montrent que la région se caractérise par deux périodes distinctes : 

¶ Période hivernale (pluvieuse) : Elle sô®tend du mois de septembre jusquôau mois de mai, avec une 

moyenne maximale de 84,6 mm/mois observée au mois de novembre. 

¶ Période estivale (plutôt sèche) : Allant du mois de juin au mois de septembre, avec une moyenne minimale 

de 1,63 mm/mois observée au mois de juillet. 

La différence maximale entre ces deux périodes est de 83 mm, avec décembre enregistrant la plus haute 

moyenne (84,6 mm) et juillet la plus basse (1,63 mm). 

0

10

20

30

40

50

60

70

80

90

Jan Fév Mar Avr Mai Jui Juil Ao Sep Oct Nov Déc

P
u

ie
 (

m
m

/m
o

is
)

Mois

Précipitaion mensuelle (mm/mois)

Figure 17 : Variation des moyennes mensuelles des précipitations (2000-2022) 
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Lôanalyse des variations des moyennes annuelles des pr®cipitations sur la p®riode de 22 ans a permis 

dôobserver une grande variabilit® des pr®cipitations dôune ann®e ¨ lôautre. Les valeurs minimales sont dôenviron 

232,03 mm/an en 2000, tandis que les valeurs maximales ont atteint un pic dépassant les 759,38 mm/an en 2018. 

2.1.3. Vent : 

Le vent est un ®l®ment important dans la dynamique des eaux marines. En effet, il est ¨ lôorigine des houles, 

des clapots (déferlement au large) et des courants superficiels par frottement à la surface (Adem, 2014) 
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2.1.3.1. Tableau des directions des vents : 

Tableau 8: Les directions des vents (2000-2023) 

Source : https://www.puertos.es/en-us/oceanografia/Pages/portus.aspx 

 

 

2.1.3.2. Les roses des vents : 

 

 
E (%) N (%) NE (%) NW (%)  S (%) SE (%) SW (%) W (%)  

2000 0 0 25 16,67 0 8,33 50 0 

2001 0 0 41,67 8,33 0 0 50 0 

2002 0 0 25 25 0 0 50 0 

2003 0 0 50 16,67 0 0 33,33 0 

2004 0 0 50 8,33 0 0 41,67 0 

2005 0 0 58,33 25 0 0 16,67 0 

2006 0 0 50 8,33 0 0 41,67 0 

2007 0 0 58,33 16,67 0 0 25 0 

2008 0 0 33,33 8,33 0 0 58,33 0 

2009 0 0 33,33 33,33 0 0 33,33 0 

2010 0 0 25 8,33 0 0 66,67 0 

2011 0 0 25 0 0 0 75 0 

2012 0 0 8,33 66,67 0 0 25 0 

2013 0 0 25 33,33 0 0 41,67 0 

2014 0 0 16,67 41,67 0 0 41,67 0 

2015 0 0 16,67 41,67 0 8,33 33,33 0 

2016 0 0 41,67 25 0 0 33,33 0 

2017 0 0 25 50 0 0 25 0 

2018 0 0 25 25 0 0 50 0 

2019 0 0 16,67 41,67 0 0 41,67 0 

2020 0 0 16,67 33,33 0 41,67 0 8,33 

2021 0 0 16,67 66,67 0 0 16,67 0 

2022 0 0 33,33 33,33 0 8,33 25 0 

2023 33,33% 0 16,67 50 0 0 0 0 

% Moyen 0,013888 0 30,55583 28,47208 0 2,7775 36,45875 0,347083 
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ü Le vent dominant est du nord-est (ENE). Cela signifie que le vent 

souffle le plus souvent du nord-est vers le sud-ouest. 

 

ü La vitesse et la fréquence du vent sont généralement plus élevées qu'en 

été mais plus faible qu'en hiver. La rose des vents montre que les 

segments NE, ENE et WSW sont les plus longs, mais ils sont moins 

longs que les segments NW de la rose des vents d'hiver. 

 

 

 

ü Le vent dominant est du (WSW). Cela signifie que le vent souffle le 

plus souvent du nord-ouest vers le sud-est. 

 

ü La vitesse et la fréquence du vent est généralement plus élevée en 

hiver qu'en été. La rose des vents montre que les segments NW, WSW 

et SSW sont les plus longs, indiquant des vents forts dans ces 

directions. 

 

Automne 

Hiver 

Tableau 9: Les roses des vents saisonnières et 

annuelle de la région de Tipaza 
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ü Le vent dominant est du (ENE). Cela signifie que le vent souffle le 

plus souvent du nord-est vers le sud-ouest. 

 

ü La vitesse et la fréquence du vent est généralement plus faible qu'en 

hiver. La rose des vents montre que les segments NE, ENE et WSW 

sont les plus longs, mais ils sont moins longs que les segments NW de 

la rose des vents d'hiver. 

 

 

 

ü Le vent dominant est du nord-ouest (ENE). Cela signifie que le vent 

souffle le plus souvent du nord-ouest vers le sud-est. 

 

ü La vitesse et la fréquence du vent est généralement la plus faible de 

l'année. La rose des vents montre que tous les segments sont 

relativement courts, indiquant des vents faibles dans toutes les 

directions. 

 

Printemps 

Été  
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ü La rose des vents annuelle révèle une dominance du vent de nord-est 

modéré à fort, avec des occurrences fréquentes de vents modérés du 

ouest, et sud-ouest. 

Annuelle 
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V Remarque: 

Force du vent : 

¶ La couleur des segments de la rose des vents indique la force du vent. 

¶ Les segments rouges indiquent des vents forts (supérieurs à 30 km/h). 

¶ Les segments jaunes indiquent des vents modérés (entre 15 et 30 km/h). 

¶ Les segments verts indiquent des vents faibles (inférieurs à 15 km/h). 

Fréquence du vent : 

¶ La longueur des segments de la rose des vents indique la fréquence du vent. 

¶ Les segments plus longs indiquent que le vent souffle plus souvent dans cette direction. 

¶ Les segments plus courts indiquent que le vent souffle moins souvent dans cette direction. 
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2.2. Etude hydrographique : 

2.2.1. Introduction  : 

Compte tenu de sa position géographique, la wilaya de Tipaza dispose dôun r®seau hydrographique 

relativement important dôEst en Ouest. Le réseau hydrographique dans cette région est représenté par plusieurs 

oueds orientés du nord au sud, ¨ lôexemple des oueds Nador, El Hachem, Bellah, Messelmoune, lôArbaa, Sebt, 

Oued Mazafran et Damous. Il existe aussi dôautres oueds qui ne sont en r®alit® que de simples ravins. 

La plupart des oueds débouchent en mer après un court trajet ; les seuls oueds de la façade nord ayant un 

profil plus ou moins long sont dôouest en Est : O. Nador, O. Mazafran, O. El Hachem, O. Damous, O. Sebt et O. 

Messelmoune (Benmeddah, 2018). 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

2.2.2. Inventaire des cours dôeau : 

Tipaza est organis®e en deux principaux bassins hydrographiques de part et dôautre du Mont Chenoua, lôun 

c¹tier drainant les eaux du versant nord directement vers la mer, lôautre fluvial alimentant les oueds El Hachem et 

Nador. Le bassin côtier se compose de six (06) sous-bassins dont les plus importants sont : Oued Damous, Oued 

Messelmoune, Oued El Hachem, Oued Nador, Sahel et lôancien lac Halloula. Enfin lôOued Mazafran qui constitue 

sa limite avec la wilaya dôAlger (TAD.b, 2016). 

  Le comportement hydrologique dôun bassin versant est essentiellement li® ¨ ses param¯tres et 

caract®ristiques g®ographiques, morphologiques et orographiques qui d®terminent les diff®rents param¯tres dôun 

Figure 18: Réseaux hydrographiques de la wilaya de Tipaza 

Source : https://decoupageadministratifalgerie.blogspot.com/2015/01/reseau-

hydrographique-TIPAZA.  
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bilan hydrologique (ruissellement, infiltration, pr®cipitations et ®vapotranspirations, inondationé) (Bouchala, 

2020). 

Les cours dôeau drainant les bassins versants de la wilaya de Tipaza :  

Tableau 10: Les bassins versants de la wilaya de Tipaza (Source : (Bouchala, 2020)) 

 

 

 

 

 

¶ Oued Mazafran : 

Lôembouchure de lôoued Mazafran se trouve ¨ la fronti¯re ouest de la wilaya dôAlger, au niveau de la commune 

de Zéralda (plage de Khaloufi 2), Lôoued Mazafran prend source au niveau de la plaine de Matidja et son d®bit est 

estimé à environ 13.8 m3/s et couvre une superficie de 600 km2. Son apport solide est estimé à environ 1610 t/km² 

/an, et son bassin versant couvre une superficie de 1889 km2. Côest un oued ¨ fort d®bit (le plus important des cours 

dôeau dans la r®gion dôAlger) Ce qui le rend un acteur important dans lô®volution de la morphologie c¹ti¯re de la 

baie de Bou-ismail ainsi que la dynamique hydro-sédimentaire de la côte Ouest algéroise. Cet oued est formé 

principalement par la confluence de trois (3) oueds secondaires : Oued Djer, Oued Bouroumi et Oued Chiffa 

(Otmani, 2020) ;(Berkani et Merzougui Salem, 2021). 

¶ Oued El-Hachem 

Le bassin versant de lôOued El-Hachem, ou bassin du « côtiers algérois» est située dans la wilaya de Tipaza, il 

est localisé à 70 km ̈  lôOuest dôAlger ¨ mi-chemin entre le chef-lieu de la wilaya de Tipaza et la ville de Cherchell 

dans une zone montagneuse domin®e par les monts du Braz, il fait partie de lôAtlas tellien et se trouve au pied du 

versant sud du massif de Chenoua. le bassin sô®tend depuis la montagne de Boum©ad au sud (1417 m) jusquô¨ la 

Méditerranée au Nord , couvrent une superficie de 224 km2, alimentant la zone centrale de la côte de la wilaya, 

avec un apport moyen de lôOued El Hachem de 44 Hm3/an (Saoudi, 2021) ; (TAD.a, 2016). 

 

¶ Oued Nador  

La vallée inférieure du oued Nador est une plaine alluviale faisant partie dôun ensemble littoral plus vaste 

appelé Sahel dôAlger (plaine de la Mitidja). Elle est située géographiquement à 75 km à lôouest dôAlger. La vall®e 

est bordée à lôouest par le massif du Chenoua et au sud et ¨ lôest par les contreforts du Sahel (Atlas tellien). Cette 

vall®e emprunte un sillon synclinal dôorientation NNE-SSO dont lôaxe principal est occup® par lôOued Nador qui 

Code Bassin versant 

0212 Oued Mazafran 

0210 Oued Djer-Bouroumi 

0204 Sahel 

0203 Oued El Hachem-Nador 
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a donné son nom à cette plaine alluviale : le bassin versant de lôoued Nador qui couvre une surface de 244 km2, 

avec un apport moyen de lôordre de 36 Hm3/an ( Moulla et al., 2013). 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

2.2.3. R®seau hydrographique de lôOued Nador : 

Le bassin versant de lôOued Nador dispose dôun r®seau hydrographique relativement important et 

particuli¯rement dense ¨ lôamont. LôOued Nador sô®coule entre le massif du Chenoua au NNO et les formations 

astiennes des contreforts sahéliens au SSE. Les affluents de lôOued Nador (principaux et secondaires), sont : Oued 

Hamamra, oued Damous, oued El Hachem, oued Djer, oued Barrich, oued Roumroum, oued Boukelal, oued 

Guergour, oued Ozakou, oued Bou Chenoun, oued Bou Kisnadene, oued Arar, oued Melah, oued Merad, oued 

Bourkika, oued Bou Ardoun, oued Atallah, oued Hamou,, oued Bou Djabroun, oued Fodda, oued Bou Yerseme 

(Bouchala, 2020). 

 

 

 

 

 

       Figure 19: Vallée de l'Oued Nador 

Source : (Benmeddah, 2018) 
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Figure 20: Le bassin versant de lôoued Nador 

2.2.4. Evaluation des flux sédimentaires : 

Les principaux facteurs qui contrôlent la production et le transport des sédiments dans les bassins versants sont 

dus essentiellement ¨ lôeffet conjugu® de lôintensit® et de la s®v®rit® des pr®cipitations, de la configuration du bassin 

versant, de la sensibilit® des formations ¨ lôaffleurement et des caract®ristiques hydrauliques du cours dôeau. 

Considérant la particularité du climat méditerranéen, plusieurs études ont montré que les flux solides 

augmentent g®n®ralement durant la p®riode de grande mobilisation des s®diments sô®talant de septembre ¨ mars ¨ 

lô®chelle saisonni¯re avec une nette dis-concordance entre les précipitations, les écoulements et les apports solides 

(Bouguerra et Bouanani, 2019). 

Oued NADOR, dont le bassin versant est voisin de celui de l'oued El Hachem, présente un apport annuel moyen 

de l'ordre de 30 hm³/an. Côest un cours d'eau à régime pluvial avec un débit variable au cours de l'année ; il est 

généralement faible en été et augmente en hiver en raison des précipitations. La station hydrométrique de 

Boukhamza, située à environ 20 km en amont de l'embouchure, fournit des données sur le débit de l'oued depuis 

1953 avec un débit maximum journalier supérieur à 1000 m³/s (Hattab, 2001). 
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2.3. Etude géomorphologique : 

2.3.1. Géologie régionale : 

Le territoire de la wilaya de Tipaza se répartit en : 

V Montagnes : 336 km² soit 19.6 % de la superficie de la wilaya 

V Piémonts et collines : 577 Km², soit 33.8 % de la superficie totale de la wilaya 

V Plaines : 611 Km², soit 35.7 % du territoire de la wilaya 

V  Autres : 183 Km², soit 10.8 % de la superficie de la wilaya (Oueds, barrageé) (Benmeddah, 2018). 

  La région de Tipaza est située dans le domaine alpin caractérisé par une géologie complexe avec 

affleurement : 

- des massifs anciens, formés de schistes noirs, micro-brèches, grès, conglomérats à éléments siliceux, 

-  des massifs secondaires représentés par du calcaire jaunâtre, de lôargile rouge et des dolomies, 

- des massifs tertiaires formés de marnes, grès, calcaires et les terrains quaternaires, en général, meubles qui 

donnent des alluvions et des sols sableux. Ainsi que la cha´ne calcaire ou dorsale kabyle, lôOligoc¯ne kabyle et les 

flysch (Crétacé à Miocène).  

Dans la plaine de lôOued Nador, se retrouvent le Pliocène, le Plaisancien (marnes bleues), le quaternaire 

(microconglom®rats ¨ ciment calcaire). Au sein de cette structure tr¯s accident®e des plaines de lôOued Nador sôest 

formée par subsidence des matériaux détritique plio-quaternaire. (Bouderbala, 2015)  

¶ Au Nord-ouest de la zone dô®tude, apparait la chaine de montagne du Chenoua. 

¶ Au Nord-est, la Mitidja sô®tend essentiellement sur la wilaya de Blida et se trouve limitée au niveau de la 

wilaya de Tipaza par le bourrelet constitué par le Sahel. 

¶ Au Nord du Sahel un cordon littoral pr®sente un r®tr®cissement et une ®l®vation graduelle dôEst en Ouest 

jusquô¨ disparition par endroits ¨ Tipaza et dans les daµras de Cherchell et Sidi Amar où le relief très 

accidenté autour du mont du Chenoua présente des escarpements importants en bordures de la mer  

(Bouchala, 2020). 

 

 

 

 

 

 

 

Figure 21: Carte géographique de la wilaya de Tipaza (Source : 

https://images.app.goo.gl/hqLnsmqEhGHhFX23A) 

Chenoua 
Sahel 

Mitidja  

Atlas de 

Blida 

Dj.Boumaa
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2.3.2. Stratigraphie de la région : 

2.3.2.1. Les terrains éruptifs : 

Ils nôapparaissent quôen pointements de faible superficie en bordure du littoral. Ils sont repr®sent®s par des 

Granites, Granodiorites au sud de Hadjret Ennous et des Syénites près de Cherchell, des liparites quartzifères et 

feldspathiques et dacites sur le flanc sud du Chenoua. Les affleurements sont plus importants sur la bordure du 

bassin synclinal Mioc¯ne de Menaceur o½ la roche est surtout constitu®e dôAngitend®sites, o½ prospère la forêt de 

chên liège. Toutes ces roches éruptives fournissent des sols non calcaires, siliceux très caillouteux et superficiels à 

vocation strictement forestière. 

2.3.2.2. Les terrains primaires : 

Ils ne sont présents que sur la moitié du Nord du Mont du Chenoua. Le Dévonien y est représenté par une 

série de schistes noirs, micro-brèches et grès et le Permien par des conglomérats à éléments siliceux, grès variés et 

argiles rouges. 

2.3.2.3. Les terrains secondaires : 

Ils sont représentés par : 

a. Le Trias : Il forme des pointements isolées assez nombreux dans la partie Est du Zaccar et dans le mont du 

Chenoua. Il est form® de calcaires jaun©tres, dôargiles rouges ou bariol®es et de dolomie. 

b. Le Jurassique : Il est formé de calcaire dur comportant quelquefois du silex et constitue les lignes de crête, les 

pics et les falaises abrupts. Cette formation se rencontre sur le versant Est du Chenoua dépourvu de sols et de 

couverture végétale. 

c. Le Crétacé : Tr¯s largement dominant dans le p®rim¯tre dô®tude, il se d®compose en trois ®tages distincts.  

¶ Le Crétacé inférieur : Constitue les massifs centraux et les lignes de crête du Zaccar. Il est composé de 

schistes, de gr¯s, de quartzites et de calcaires. LôAlbien, form® dôargiles brunes gr®seuses et de grès 

quartziteux, se rencontre surtout dans la forêt de Tizi Franco et de Bou Harb. Cette formation apparait 

également au Sud de Menaceur où le chêne liège prolifère sur des grès. 

¶ Le Crétacé moyen : Il est représenté par le Cénomanien et le Turonien observé dans le versant Nord et 

sur le djebel Nador. Le Cénomanien dominant est caractérisé par une alternance de marnes argileuses ou 

de marnocalcaires tendres et roches calcaires dures. Lô®rosion a créé un relief accusé par enlèvement des 

marnes qui forment les bas-fonds et les vallées. Les calcaires durs forment les crêtes rocheuses. Ces 

formations donnent rarement naissance à des sols cultivables.  

¶ Le Crétacé supérieur : Est représenté par le Sénonien et le Danien. Il est formé par des marnes schisteuses 

présentant des lentilles de calcaires. Les marnes Cénomaniennes donnent naissance à des sols agricoles. 
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2.3.2.4. Les terrains Tertiaires 

a. LôEoc¯ne : Il apparait sous forme de petits affleurements très dispersés au Sud-Est du massif du Chenoua. Il est 

formé de marnes, de gr¯s, de calcaires et de calcaire gr®seux de lôEoc¯ne inf®rieur. 

b. Le Miocène : Se retrouve principalement dans la plaine de lôoued Messelmoune et de Sidi Ghiles. Il est 

repr®sent® par plusieurs assises ¨ la base des gr¯s grossiers. Lorsquôelle affleure, cette assise donne des pentes 

rocheuses souvent ravinées. Au-dessus, viennent sô®tager des couches argilo-gréseuses, puis des marnes parfois 

gréseuses du Burdigalien. Seules les argiles rouges donnent des terres agricoles. Les grès et poudingues sont 

recouverts par des broussailles. 

c. Le Pliocène : Il occupe essentiellement la plaine de la Mitidja Ouest où il affleure largement. Il forme un 

affleurement de couches gréseuses jaunes qui se prolongent par des sables ¨ lôouest. Par ailleurs, les couches 

Pliocènes sont constituées par les molasses astiennes du Sahel ¨ lôest de Sidi Amar. Le Plioc¯ne affleure aussi au 

sud de Cherchell sous forme de mollasse très grossière (Bouchala, 2020). 

 

2.3.3. Caractéristiques géomorphologiques : 

2.3.3.1. Plages : 

Les plages sont des zones littorales dôaccumulation de s®diments d®tritiques, des sables fins aux galets, 

mobilisés sur la plateforme par la dernière transgression (Guilcher, 1954 ; Paskoff, 1994). Selon Mongi et Miossec 

(2010), les plages sont une forme littorale o½ lôaccumulation lôemporte sur lô®rosion. Elles sont g®n®ralement 

relay®es vers lôint®rieur des terres par des dunes. Les mat®riaux dôaccumulation sont constitu®s de sable fin ¨ 

grossier (0.2-2 mm) ou de galets (2-20 cm) ou de blocs (plus de 20 cm). 

Les plages sont dynamiques, le profil change dans le temps selon lôapport et le d®part des s®diments. Elles ont 

pour r¹le de prot®ger la zone littorale de lôimpact des temp°tes, par dissipation de lô®nergie des houles (St®panian, 

2002). 

Dans le littoral Centre, de Damous jusqu'à Bejaia, de larges baies ouvertes circonscrivent à peu près 40 à 50% 

de côtes sableuses : Plages de Tipaza, d'El Djamila, de Zemmouri, du littoral kabyle (Seridi et al., 2021). 

La wilaya de Tipaza est limitée géographiquement par la Méditerranée au nord. Sa côte recèle 51 plages dont 

39 sont ouvertes à la baignade en plus de nombreuses criques, baies et autres falaises offrant aux touristes et 

pêcheurs de belles balades pittoresques (Wilaya de Tipaza). 

La région de Tipaza possède environ 14 plages (Tableau 11). Elles sont pour la plupart petites. Le décor 

montagneux est lôune des caractéristiques les plus marquantes des plages sablonneuses de Tipaza, car ce paysage 

couvre presque tout le littoral 
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Tableau 11: Fiche technique des plages de la zone dô®tude (Source : (TAD.b, 2016)) 

Plage Commune Longueur (m) Largueur (m) Nature lithologique 

Plage Kouali Tipaza 300 20 Sable moyen 

Plage C.E.T Tipasa Tipaza 200 15 Sable fin 

Plage Corne dôor (Ouest) Tipaza 150 15 Sable fin 

Plage Corne dôor (Est) Tipaza 150 25 Sable fin 

Plage Matarès Tipaza 400 40 Sable fin 

Plage CRF Tipaza 400 40 Sable fin 

Plage Touring Chenoua Tipaza 800 15 Sable fin 

Plage Chenoua Tipaza 1000 40 Sable fin 

Plage Belhoucine Tipaza 200 20 Sable grossier 

Plage les pins Tipaza 200 20 Plage à galet 

Plage El Beldj Tipaza 400 60 Plage à galet 

Plage Si Tayeb Tipaza 200 30 Plage à gravier 

Plage Bleue Tipaza 1200 50 Sable grossier 

Plage Bounaouda Tipaza 300 8 Sable moyen 
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2.3.3.2. Falaises : 

Le terme « falaise » d®signe dans son sens g®n®ral une paroi soumise ¨ lôaction des vagues. Quelle que soit son 

origine, rocheuse ou meuble, une falaise est un escarpement situé sur la partie supratidale (en amont de la 

plateforme dô®rosion). Elle poss¯de une pente sup®rieure à 15° avec des hauteurs très variées allant de quelques 

m¯tres ¨ plusieurs centaines de m¯tres. La d®finition retenue est celle dôun escarpement abrupt sup®rieur ¨ 30-50° 

situé au contact ou à proximité de la mer (Otmani, 2020). 

Les falaises de Tipaza sont situées à environ 50 km à l'ouest d'Alger, un site abritant des richesses naturelles et 

archéologiques remarquables. Ces falaises calcaires, qui s'élèvent à plus de 200 m au-dessus de la Méditerranée, 

offrent une vue panoramique sur la mer, entourée d'une végétation de pins maritimes, de genêts et de plantes 

méditerranéennes. Malgré leur importance, les falaises de Tipaza font face à des menaces à la fois naturelles et 

anthropiques telles que l'érosion marine et le développement urbain.  

Le parc archéologique ouest de Tipaza est situé sur une des falaises porteuses des vestiges du premier noyau 

urbain de la cité romaine. Haute de 15 à 18 m, elle est située en bordure de mer et composée de grès, de limon, 

dôargile et de sable, renfermant des graviers et des bans gr®seux sur une ®paisseur de 4 ¨ 8 m. Des zones en porte 

à faux composés de ruines archéologiques sont apparentes et présentent des déséquilibres.  

La falaise forme un promontoire aigu vers la mer. Longue de 300 m et orientée Nord-Sud, située au Nord-

Ouest du port de Tipaza, ses bords surplombent à pic les flots. Elle constitue le flanc Est du parc archéologique 

Ouest. Cette falaise juxtapose un aménagement portuaire de type enrochement se situant aux alentours des côtes 

altimétriques 0 à +5m (LEM, 2018).  

La falaise dans son ensemble est constitu®e dôun complexe dôune ou de plusieurs dalles de gr¯s, dont le pendage 

plonge en mer, surmontant une succession de couches de sables marins plus ou moins grésifiés (LEM, 2018). 

Elle est probablement apparue ¨ la suite dôun glissement de terrain, ce qui a conduit ¨ la disparition dôune partie 

de la colline qui abritait des ruines du premier noyau de la ville romaine. Côest probablement le plus grand 

éboulement connu de l'histoire de la cité. La ville du premier siècle après J.-C. sô®tendait sur cette colline appel®e 

colline Templis. Au sommet de cette falaise, se trouve une route servant dôacc¯s au phare situ® entre les c¹tes 

altimétriques 22 à 23. 

En conclusion, la région de Tipaza est située dans le domaine alpin caractérisé par une géologie complexe 

(massifs primaires), la cha´ne calcaire ou dorsale kabyle, lôOligoc¯ne kabyle et les flysch (Crétacé à Miocène). 

Malgré ce relief accidenté, des zones de plaines alluviales se sont formées dans la région ; ces plaines peuvent être 

le résultat de processus d'érosion, où les cours d'eau ont lentement déposé des sédiments pour former des plaines, 

ou de processus subsidents, où le sol s'est affaissé ou a été érodé pour former des dépressions remplies par des 

sédiments alluviaux. Ces plaines alluviales sont remplies de ce qu'on appelle le remplissage détritique plio-

quaternaire, constitué de sédiments déposés au cours des périodes du Pliocène et du Quaternaire, des époques 
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relativement récentes sur l'échelle géologique. Ces sédiments sont principalement détritiques, ce qui signifie qu'ils 

sont composés de fragments de roches et de minéraux provenant de l'érosion des reliefs environnants. Ainsi, ces 

plaines et leur remplissage détritique plio-quaternaire sont des éléments importants dans la compréhension de 

l'évolution géologique et morphologique de la région de Tipaza. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

  

Figure 22: Carte géologique de Tipaza 1/50 000 (Source : CNCT) 
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2.4. Etude topographique : 

2.4.1. Réalisation et exploitation dôun modèle numérique de terrain (MNT ) : 

Le MNT (mod¯le num®rique de terrain) est une repr®sentation num®rique et math®matique de lôaltitude 

dôun point quelconque de la surface terrestre dôune zone g®ographique, dans un syst¯me r®f®rentiel bien d®fini. Le 

MNT reste lôune des plus importantes sources de donn®es utilis®es pour lôextraction de nombreux param¯tres 

utilis®s tels que la pente, la direction dô®coulement de lôeau, lôindice topographique, etc. Il ne représente toutefois 

quôune représentation spatiale de la réalité (Ouédraogo et al., 2014). 

La g®n®ration dôun MNT sôeffectue directement sous SIG ¨ lôaide des outils dôanalyse 3D (interpolation 

raster) de lôextension Arctoolbox du logiciel Arcgis. Cette opération se fait en interpolant le fichier de points de 

r®f®rence qui contient des informations dô®l®vation topographique pour avoir un fichier raster (en 2D). Ce dernier 

repr®sente une surface continue disposant de lôinformation sur le triplet de coordonn®es XYZ sur lôensemble de la 

zone dô®tude ¨ un intervalle r®gulier. Il existe diff®rentes m®thodes dôinterpolation : lôinverse de la distance 

pondérée (IDW), le kriging, la méthode ANUDEM (topo vers raster), le voisin naturel et la méthode Spline. La 

m®thode dôinterpolation la plus adapt®e est choisie selon la nature des nuages de points ¨ traiter et les outils 

disponibles (Bounoua, 2016). 

Voici les Etapes de la r®alisation des cartes ¨ partir dôun MNT : 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Modèle numérique de terrain 

Arc Tool Box 

Outil 3D Analyste  

Conversion  

Depuis MNT   

MNT vers TIN   

Carte du réseau triangule irrégulier (TIN)  

Outil 3D Analyste  

Raster Surface   

Pente    

Carte des pentes   

Figure 23: Etapes de réalisation des cartes ¨ partir dôun MNT 
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2.4.3. Représentation graphique : 

Les figures ci-dessous (figures 23, 24) représentent la morphologie terrestre de la zone des ruines de Tipaza 

avec une résolution de 15 m. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Dôune manière générale, on constate que : 

- La carte des pentes de terrain (figure 23) fournit des informations essentielles sur l'inclinaison du terrain et ses 

implications pour diverses utilisations et la gestion des risques. La légende de la carte utilise une échelle de couleurs 

pour représenter les différentes inclinaisons, allant de l'orange clair au vert foncé. Ces couleurs illustrent une variété 

de terrains, incluant des collines, des plateaux inclinés et des pentes modérées. La majorité des pentes dans cette 

zone sont modérées, typiques de falaises côtières faibles à modestes. Pour la zone des ruines, les pentes du terrain 

sont comprises entre 5° et 20°. 

 

 

 

 

 

 

Figure 24: Carte des pentes de la zone d'étude 
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-La deuxième carte (figure 25) présente un modèle numérique de terrain (MNT) avec des élévations 

représentées par différentes couleurs, L'élévation est indiquée en mètres selon la légende à gauche, allant de 0-20 

m en bleu clair jusqu'à 880-900 m en gris foncé. La carte montre une région côtière avec des variations 

topographiques significatives, une forte pente se manifeste dans la zone des hautes élévations, tandis que dans les 

faibles élévations, le relief est plus doux comme le montre la figure 23. La zone dô®tude illustre principalement des 

élévations basses à intermédiaires ; ces variations dôaltitude se situent entre un intervalle de 20 m à 120 m, avec 

quelques zones légèrement plus élevées. 

Figure 25: Carte du réseau triangulé irrégulier (TIN) de la zone d'étude 
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2.5. Etude bathymétrique : 

Lô®tude bathym®trique est une ®tape indispensable dans le diagnostic et la r®solution du probl¯me li® ¨ la 

vuln®rabilit® des syst¯mes c¹tiers. A partir de ce type de carte, des informations importantes ¨ lô®chelle spatio-

temporelle peuvent être extraites et un suivi diachronique de la morphologie sous-marine peut être établi (Otmani, 

2014). 

Les fonds marins constituent généralement le prolongement naturel des structures terrestres. Il y a souvent 

donc une relation étroite entre la géomorphologie du littoral et la topographie générale des fonds. La morphologie 

des fonds marins est soumise ¨ lôaction des facteurs hydrodynamiques, qui entra´nent des modifications dans 

lôensemble du syst¯me littoral (Nechnache, 2015). 

2.5.1. Sélection et choix du modèle : 

Le modèle numérique utilisé dans le cadre de cette étude est le MIKE 21 qui est un puissant système de 

modélisation numérique des phénomènes physiques (houles, courants et transport sédimentaire). Ce modèle 

comporte plusieurs outils :  

-Le modèle de propagation de la houle : MIKE 21-SW ; 

-Le mod¯le dôhydrodynamique : MIKE 21-HD ; 

-Le modèle de transport sédimentaire : MIKE 21- ST. 

 

2.5.2. Approche méthodologique :  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Figure 26: Etapes de la réalisation de la carte bathymétrique 

 

 

Données bathymétriques  

Exportation de la donnée vers Excel  

Génération de la Mesh sur MIKE 21  

Réalisation de la carte bathymétrique   
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2.5.3. Représentation graphique : 

 

 

 

 

 

    

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Figure 27: Carte bathymétrique baie de Bousmail 

Figure 28 : Carte bathymétrique de la zone d'étude 
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La carte r®alis®e est une repr®sentation bathym®trique de la zone dô®tude, r®alis®e ¨ l'aide du logiciel MIKE 

21. Cette carte révèle la topographie sous-marine en utilisant un dégradé de couleurs et des isobathes (lignes de 

contour) pour illustrer les variations de profondeur.  

Au niveau de la carte, trois grandes entités bathymétriques majeures sont distinguées. 

La première est une vaste dépression centrale profonde, s'étendant sur une large portion de la zone, avec 

des profondeurs atteignant au moins -60 mètres, comme en témoignent les isobathes en violet et bleu foncé 

resserrées. Cette dépression semble être bordée au nord et au sud par des pentes sous-marines relativement 

abruptes, indiquées par la forte densité d'isobathes bleues et vertes rapprochées. 

La deuxième entité remarquable est une série de hauts-fonds et de bancs peu profonds, représentés par les 

zones rouge et orange, situ®s le long de la c¹te jusquô¨ -12 m de la zone cartographiée. Ces structures 

bathymétriques pourraient être d'origine sédimentaire ; leur forme allongée suggère une influence possible des 

courants marins dominants sur leur morphogenèse. L'un de ces hauts-fonds semble être relié à la côte par un chenal 

étroit mais profond, visible par la languette rouge foncé (Oued Nador). 

Enfin, la troisième entité notable est un vaste plateau sous-marin peu profond occupant la majeure partie 

de la carte de cette zone. Coloriée en vert clair et jaune, elle présente des profondeurs relativement homogènes 

comprises entre -12 et -36 mètres environ. Ce plateau pourrait correspondre à une ancienne plaine côtière immergée 

ou à un vaste banc sédimentaire. De minces chenaux à fond durci semblent également s'y dessiner, matérialisés par 

les fines languettes orange. 
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3 CHAPITRE III : METHODE S DôEXTRACTION DES SITES ARCHEOLOGIQUE  

3.1. Introduction  

L'extraction des sites archéologiques est une composante essentielle de la recherche archéologique et de la 

préservation du patrimoine culturel. La région de Tipaza est particulièrement vulnérable aux pressions 

anthropiques, notamment en raison de son développement urbain rapide. La proximité des ruines historiques aux 

zones d'urbanisation moderne accentue les risques de dégradation et de destruction des vestiges archéologiques.  

Le processus d'extraction des sites archéologiques dans la région de Tipaza implique plusieurs étapes clés, 

allant de l'identification et la localisation des sites à leur documentation détaillée et à la prospection électrique. Ces 

étapes sont cruciales pour comprendre la distribution des vestiges archéologiques, leur état de conservation et les 

menaces qui pèsent sur eux, notamment l'urbanisation rapide et les autres pressions anthropiques. 

Ce chapitre explore les techniques et méthodes utilisées pour l'extraction des sites archéologiques de 

Tipaza. Notamment la délimitation de la ville ancienne, les défis rencontrés lors des fouilles, les principales 

découvertes effectuées, et pourquoi il est crucial de préserver ce patrimoine pour l'avenir. L'objectif est de mettre 

en avant les efforts fournis pour révéler les richesses enfouies de cette ancienne cité, témoins de son histoire 

millénaire. 

 

3.2. Identification des sites archéologiques à partir des cartes anciennes : 

3.2.1. Délimitation de la ville ancienne : 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Figure 29: Délimitation de la ville romaine ancienne 

(Source : Centre culturel Tipaza) 

 

La carte de l'ancienne ville romaine de Tipasa montre une délimitation claire avec une structure urbaine 

bien organisée. La ville s'étend le long de la côte méditerranéenne, avec des axes principaux reliant les différentes 
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parties de la ville. On distingue des portes monumentales à l'ouest et à l'est, indiquant des points d'entrée importants. 

Le centre de la ville est marqué par des infrastructures significatives comme l'amphithéâtre et le forum, entourés 

de quartiers résidentiels. Les rues forment une grille régulière, typique de l'urbanisme romain, facilitant la 

circulation et l'organisation de l'espace urbain. Au sud, la ville est bordée par une ceinture agraire, soulignant 

l'importance de l'agriculture pour la subsistance de ses habitants (Chennaoui et al., 2010). 

 

3.2.2. Identification des ruines romaines : 

 

 

Figure 30 : Identification des ruines romaines 

(Source : Centre culturel Tipaza) 

 

Les vestiges des parcs archéologiques Ouest et Est :  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

1 : Amphithéâtre 

2 : Temple anonyme 

3 : Nouveau temple 

4 : Vestiges de l'enceinte primitive 

5 : Forum 

6 : Capitole 

7 : Curie 

8 : Basilique judiciaire 

9 : Maison particulière 

10 : Villa des fresques 

11 : Etablissement industriel 

12 : Petits thermes 

13 : Thermes privés 

14 : Grande basilique chrétienne 

15 : Tour et poterne 

16 : Hypogées 

17 : Mausolée circulaire 

18 : Basilique 'Alexandre 

19 : Catacombes des évêques et enclos des martyrs 

20 : Théâtre 

21 : Nymphée 

22 : Répartiteur des eaux 

23 : Mausolée 

24 : Grands thermes 

25 : Basilique Saint Pierre et Saint Paul 

26 : Basilique de Sainte Salsa 

27 : Carrière romaine 
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La carte montre clairement les remparts fortifiés qui entouraient et protégeaient la ville antique de Tipasa, 

dessinant un périmètre relativement compact sur une petite péninsule rocheuse avancée dans la mer Méditerranée 

au nord-ouest. À l'intérieur de cette enceinte fortifiée, les principaux monuments et bâtiments publics de l'époque 

romaine sont représentés, offrant un aperçu de l'organisation urbaine. On y voit des structures telles que le théâtre, 

les thermes, des égouts romains, et diverses nécropoles situées à l'ouest et à l'est. 

Cette carte permet de bien visualiser les différentes composantes et la délimitation générale de l'ancienne 

Tipasa à l'époque romaine, en montrant une ville bien planifiée avec des structures clés et des zones spécifiques 

pour les nécropoles, le tout entouré par des murs de protection. 
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Figure 32 : Amphithéâtre Figure 33 : Grand therme Figure 31 : Mausolée circulaire 

Figure 34 : Nouveau temple 

Figure 35 : Temple anonyme Figure 36 : Nymphée Figure 37 : Basilique Judiciaire 

Figure 38 : Théâtre Figure 39 : Grande basilique Figure 40: Mausolée Figure 41 : Saint Salsa 

Figure 42: La villa de fresque Figure 43 : Petit therme Figure 44 : Forum 








































































































































































































































































